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Pour ses 100 ans, lõOrganisation Internationale du Travail (OIT) a 
livré le 22  janvier son rapport sur lõavenir du travail. Il  définit les 
conditions dõun travail ç décent », préservant la santé et 
garantissant un « droit universel  è ¨ lõapprentissage tout au long de 
la vie. Face aux enjeux de comp®titivit®, dõemployabilit®, de 
pénurie de main -d'ïuvre qualifi®e, de migration, et de 
vieillissement, lõaccompagnement des personnes durant les phases 
de transition et de changement dans le travail est un axe de 
recommandation central. Notre ®dito est donc lõoccasion de 
sõinterroger sur la contribution de la formation des adultes ¨ la 
construction de parcours qui soutiennent le développement de 

lõexp®rience ¨ tous les ©ges de la vie professionnelle. Je partage ici quelques r®flexions 
d®velopp®es lors de ma conf®rence publique du 6 novembre dernier ¨ lõUniversit® de Gen¯ve sur 
le thème «  Formation, individus, trajectoire  ». 

Les enjeux de la relation âge -travail -formation sont aujourdõhui un d®fi collectif de taille. Les 
seniors sont plus nombreux dans les entreprises, et plus nombreux aussi à quitter le monde du 
travail. Lõarriv®e de travailleurňeuseňs plus jeunes, moins exp®riment®ňeňs, est plus fr®quente 
rendant la «  cohabitation  è interg®n®rationnelle parfois probl®matique quand elle nõest pas 
réfléchie pour favoriser une «  circulation  è de lõexp®rience. La population au travail est donc 
marqu®e non seulement par une diversit® de parcours, dõexp®rience, dõ©ge, dõ®tat de sant®, 
mais aussi par des configurations dõapprentissage vari®e. Elles soul¯vent des enjeux de 
formation et de construction de parcours professionnels multiples (accompagnement des 
premiers pas dans le monde du travail, réinsertion, reconversion, adaptation, promotion, 
émancipation).  

Agir en faveur dõun accompagnement des parcours professionnels nous invite ¨ porter une 
attention particuli¯re aux sp®cificit®s qui se construisent dans le travail, avec lõ©ge, et aux 
différents âges, en réfléchissant aux conditions qui favorisent ou entravent le développement de 
lõexp®rience. Cette perspective renvoie ¨ une conception prospective de la formation aux 
diff®rents temps de la vie professionnelle, qui se pr®occupe des risques dõexclusion et de 
marginalisation du travail de certains publics, et de la façon dont les parcours se construisent et 
se reconstruisent face aux al®as de lõexistence.  

Cette perspective n®cessite aussi de se questionner sur les st®r®otypes li®s ¨ lõ©ge qui 
conduisent souvent les entreprises à « externaliser  » les conséquences de cette variable pour les 
travailleur·euse·s les plus fragilisé·e·s.   
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En Suisse, on observe une quasi-absence de politiques et de pratiques favorables à la (ré)
int®gration des travailleurňeuseňs de plus de 50 ans, en raison dõun march® du travail de type 
libéral, rendant les personnes âgées très vulnérables face au chômage. La LFCo du 1er janvier 
2017, a r®affirm® lõimportance de la formation continue des publics les moins qualifi®s, les 
femmes et les travailleur·euse·s âgé·e·s, mais cette mesure reste insuffisante. Souvent ce qui 
prédomine, et qui influence directement les modalités de «  prise en charge » des questions 
dõ©ge - tant au niveau des politiques publiques que dans les organisations - cõest une approche 
p®jorative fond®e sur le mod¯le de lõusure ou du d®clin. La fa­on dont les organisations 
sõemparent de ces questions conduit encore ¨ des ph®nom¯nes dõexclusion, qui donnent ¨ voir la 
n®cessit® de r®habiliter la place de lõexp®rience dans lõaccompagnement des parcours ¨ tous les 
âges de la vie professionnelle.  

On plaide donc pour une perspective diachronique de la formation aux différents temps de la 
vie, telle que d®velopp®e par le Creapt. Cõest une conception dynamique de lõ©ge qui consid¯re 
lõensemble de lõexistence sans extraire de lõanalyse une cat®gorie dõ©ge particuli¯re. Cette 
vision plus processuelle de lõ©ge, marqu®e par un souci de la temporalisation, est au fondement 
des recherches sur les parcours de vie. Elle nous invite à accorder une importance aux processus 
de déclin, qui se manifestent par une involution des capacités organiques et une fragilisation 
dans nos ajustements ¨ lõenvironnement. Mais elle nous invite surtout ¨ nous int®resser aux 
processus de construction, qui apparaissent au fil de lõ©ge et de lõexp®rience. En effet, nous ne 
sommes pas des spectateurs inertes de notre vieillissement. Lõaccroissement du temps v®cu 
renvoie ¨ lõid®e dõun ®paississement de lõexp®rience, de connaissances sur le travail et sur ses 
propres ressources. Nous d®veloppons avec lõexp®rience - dans et avec les collectifs au sein 
desquels on évolue - et sous certaines conditions liées aux choix faits par celles et ceux qui 
organisent le travail - des stratégies nous permettant de surmonter, de compenser, voire de 
d®passer, certaines difficult®s qui apparaissent avec lõ©ge. En fait, les processus de d®clin et de 
construction sont étroitement liés, parce que notre expérience de travailleur·euse vieillissant·e 
est aussi lõexp®rience de nos difficult®s, de nos limites, de nos d®clins. Cette exp®rience-ci est 
aussi une ressource tant au niveau individuel, collectif et organisationnel, et une source de 
compétences spécifiques.  

Comme nous le rappelle la clinique de lõactivit®, lõexp®rience sõ®labore ¨ travers des 
dynamiques développementales qui peuvent être effectives ou empêchées. Il existe donc des 
conditions favorables ou d®favorables au d®veloppement de lõexp®rience - entendue comme une 
« activité constructive   - quel que soit le moment de la vie professionnelle. Ce sont ces 
conditions qui vont constituer des leviers dõaction possibles pour les professionnelňleňs de la 
formation.  

 _______________________  
Corr®a K. O J.-P., Kn¿sel R. & Le Goff J.-M. (2017). La Suisse en panne de politiques de fin de carri¯re en entreprise. 
Retraite et société , n° 77, 18 -44. 
Centre de Recherche sur lõExp®rience, lõąge et les Population au Travail du Cnam ¨ Paris. 
Clot, Y. (1999). La fonction psychologique du travail . Paris : PUF. 
Rabardel P. (2005). « Instrument subjectif et d®veloppement du pouvoir dõagir ». In P. Rabardel & P. Pastré (dir.), 
Modèles du sujet pour la conception  (p.  11-30). Toulouse : Octarès.  
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La possibilité de prendre son expérience vécue comme objet de réflexion en constitue un.  
Lõexp®rience se d®veloppe dans lõaction et a posteriori  de celle -ci, dans une autre action qui 
consiste à prendre la première comme objet de discours. On insiste ici sur la dimension 
mat®rielle de lõexp®rience non pas au sens dõune mati¯re quõon pourrait toucher, nous dit 
Rabardel, mais au sens de quelque chose qui est là, qui résiste, qui se travaille, qui se 
transforme dans lõactivit® constructive en ressources. Dans toutes les formes de mise en discours 
de lõexp®rience (tutorat, d®briefing, validation des acquis, etc.), la personne nous donne acc¯s ¨ 
une compréhension de celle-ci, parce quõelle la raconte telle quõelle lõa v®cue, mais aussi parce 
qu'elle reconfigure ses ressources par le discours et le cadre qui lui est propos®. Il sõagit avant 
tout dõune transformation de soi et des significations de ses actions, au fil de la dynamique 
biographique, qui fournit un ®clairage sur les questions de d®veloppement dõun point de vue 
psychologique. 

La possibilit® dõ®laborer son exp®rience d®pend aussi des caract®ristiques du travail et de son 
organisation, notamment des espaces de formation formels et informels quõelles rendent 
possibles. Cõest l¨ un autre levier dõaction, plus ancr® dans une perspective ergonomique. Le 
d®veloppement de lõexp®rience peut °tre fragilis® par des ç nuisances » qui empêchent parfois 
dõapprendre et bloquent la dynamique constructive de lõactivit® (pratiques de normalisation, 
d®structuration des collectifs, impossibilit® dõune r®partition des t©ches au sein des collectifs 
dõ©ge, dõexp®rience, et de sant® variable, survalorisation du changement, etc.). Si lõon suit la 
didactique professionnelle, il y a donc une réflexion nécessaire à conduire sur le «  potentiel 
dõapprentissage des situations de travail è comme levier dõaction. 

La recherche en formation dõadultes et les dispositifs innovants que nous imaginons au sein du 
Laboratoire RIFT, peuvent apporter des éléments de réponse aux questions auxquelles se 
confrontent les entreprises ou les services de formation, dõinformation et de conseil. Par 
exemple, comment lõexp®rience du travail, au sens o½ la d®finit Schwartz, peut-elle se 
d®velopper quand lõexp®rience de lõemploi se caract®rise par une trajectoire incertaine ou 
instable ? Quelles sont les conditions pour quõune exp®rience trouve des d®veloppements et une 
continuit® dans les phases de changement ? Comment ne pas nier ou ignorer lõexp®rience 
ant®rieure, et reconna´tre lõexp®rience construite au fil du parcours? 

 

 

 ___________________________  

Rémery, V. (2015). Développer un discours d'expérience sur le travail. Contribution à une analyse des discours et des 
interactions en situation d'accompagnement à la Validation des Acquis de l'Expérience . Thèse de doctorat, 
Conservatoire National des Arts et Métiers, Paris.  
Conf®rence donn®e ¨ lõoccasion du 1er colloque de Didactique professionnelle lors de la table ronde «  Quel sujet pour 
quelle expérience  ? », 2 décembre 2009, Dijon.  
Mayen, P. & Gagneur, C.A. (2017). Le potentiel d'apprentissage des situations : une perspective pour la conception de 
formations en situation de travail. Recherches et formation , n°28, 70 -83. 
Schwartz, Y. (2012). Expérience et connaissance du travail . Paris : Les éditions sociales. 
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Cette approche d®veloppementale de lõexp®rience et des parcours professionnels posent des 
défis à la fois aux chercheur·e·s et aux professionnel·le·s de la formation. Côté recherche, 
lõenjeu est dõanalyser les processus de d®veloppement de lõexp®rience pour comprendre les 
voies et formes du développement ainsi que les ressorts des situations «  capacitantes » pour les 
personnes. Le défi de cette orientation nous semble reposer sur des analyses à la fois 
synchronique et diachronique de lõactivit®, permettant de saisir les manifestions situ®es et les 
processus de construction dans le temps de ce qui fait exp®rience. Il sõagit en quelque sorte de 
penser les conditions dõune continuit® de lõexp®rience comme le proposait Dewey. 

Ces d®fis correspondent aussi ¨ des demandes dõintervention adress®es au Laboratoire RIFT. Ce 
sont des opportunités de recherche, mais aussi de stages et de mémoires pour les étudiants que 
nous formons. Notre action peut se décliner à différents niveaux. Au niveau des personnes bien 
s¾r, ¨ travers des dispositifs dõaccompagnement individuel des parcours professionnels, VAE, 
bilan. Mais nous avons soulign® que lõorganisation et les conditions de travail constituent aussi 
des ressources, ou au contraire des contraintes au d®veloppement effectif de lõexp®rience. On 
peut donc ®galement agir au niveau des collectifs sur lõorganisation du travail par le 
d®veloppement de pratiques qui favorisent lõentraide, le partage et la mutualisation de 
lõexp®rience. Enfin, lõaction au niveau des organisations vise plut¹t un accompagnement aux 
politiques mises en ïuvre concernant des questions comme le reclassement, la mobilit®, la 
place des travailleur·euse·s vieillissant·e·s ou la formation de la relève.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 _____________________________  

Schwartz, Y. (2012). Expérience et connaissance du travail . Paris : Les éditions sociales. 
Falzon, P. (2013). Pour une ergonomie constructive. In P. Falzon (dir.), Ergonomie constructive  (p.1-16). Paris : PUF. 
Dewey, J. (1968). Expérience et éducation . Paris : Armand Colin.  
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Le Groupe pour la Gestion de lõAlternance et de la Professionnalisation, dont la 
fonction est de superviser les stages professionnalisants en formation dõadultes de 
nos étudiants, lance un appel à missions de stage : 

¶ Vos activit®s ont ®volu® et il faudrait repenser vos formations pour quõelles 
soient plus cohérentes avec la réalité du terrain ?  

¶ Votre organisation fait face à des nouveaux défis et vous vous demandez si 
la formation pourrait y apporter des réponses ?  

¶ Vous souhaitez évaluer un dispositif ou une politique de formation ?  

¶ Vous avez besoin dõun regard innovant pour concevoir un dispositif ? 

Pour cela et pour plein dõautres projets, nos Juniors en derni¯re ann®e Master en 
Formation dõAdultes sont disponibles pour relever vos défis  ! 

Nos Juniors  peuvent intervenir, en stage dans vos  organisations, du 
16 septembre 2019 au 20 décembre 2019, à temps partiel (60%), pour vous  
proposer des réponses formatives  cohérentes avec vos besoins et vos 
contextes .  

Nous nous occupons de lõaccompagnement et vous leur fournissez les ressources 
nécessaires pour répondre à votre demande.  

 

Pour plus de renseignements:  

Cecilia Mornata 

Groupe Alternance et Professionnalisation en Formation dõAdultes 

gapfa@unige.ch   

 

Appel à missions de stageñ 
Groupe pour la Gestion de lõAlternance 
et de la Professionnalisation (GAP)  

Cécilia Mornata 

Informõactions 
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Parmi ses activit®s, le Laboratoire RIFT propose une offre dõintervention en r®ponse ¨ des 
demandes émanant de la cité (personnes - formateurs ou non -, services, institutions, 
entreprisesé). Le RIFT entend ne pas se placer en concurrence par rapport aux formateurs 
de la cité : il apporte son expertise diversifiée par une collaboration entre les membres des 
®quipes de recherches quõil f®d¯re. Cette offre concerne des situations dans lesquelles se 
posent des problèmes ou des questions de formation exceptionnels et complexes, ne 
permettant pas dõenvisager une pratique de formation courante et qui impliquent une 
d®marche de òrecherche et d®veloppementó. 

Il est ainsi envisagé de privilégier les interventions recouvrant des modalités variables dans 
la durée (de quelques heures à plusieurs semaines), des modalités  méthodologiques 
d'investigation et de conception étayées sur des courants scientifiques portés par les équipes 
du secteur FA. 

Lõ®ventail des questions trait®es est vaste, depuis celles centr®es sur les trajectoires des 
personnes ou les problèmes personnels (burnout, transitions de carrière ou de vie, vécus de 
souffrance au travail, etc.), jusquõ¨ celles portant sur des pratiques et des collectifs ð 
notamment professionnels ð dans des contextes particuliers (dysfonctionnements dans des 
services, défaut de leardership, transformation des process de production, communication, 
etc.).  

informõactions  

Portail numérique  
dõinterventions RIFT 

Laboratoire RIFT 

Visitez le portail num®rique dõinterventions du RIFT 

Nos étudiants -es Master FA interviennent... Ils sont également présents dans 

notre portail numérique  

Connaissez-vous les stages de la Maîtrise en Formation 

dõAdultes (SSED / Universit® de Gen¯ve) ? 

Vous êtes impliqués en formation ?  
Nos étudiants préparent leur métier de formateur -triceé 
 
D®couvrez leur portailé  
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La nouvelle volée du programme débutera en août 2019 ...  

 

Le comité directeur des programmes CAS-DAS Formation dõAdultes profite de ce Bulletin pour 
rappeler que le d®lai dõinscription court jusquõau 31.05.2019. 

Les dossiers peuvent encore être envoyés au-delà de cette date et seront pris en compte en 
fonction des places disponibles.  

 

Vous trouverez les informations concernant cette formation de deux ans ci -après  

 DAS FA: https://www.unige.ch/formcont/cours/das -formationadultes   

 CAS FA: https://www.unige.ch/formcont/cours/cas -formationadultes  

 

 

Pour tout renseignement, contacter  

 Edith Campos Tél. 022.379.98.45  E-mail: Edith.Campos@unige.ch 

 Alain Girardin.  Tél. 022.379.91.60  E-mail: Alain.Girardin@unige.ch  

 

 

Nouveau programme DAS-CAS FA 

Informõactions 
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Comment apprend-on à agir sur les injustices sociales qui nous touchent  ? Les personnes les plus 
vulnérables socialement sont celles qui sont les plus exclues du jeu politique. Statistiquement, elles 
votent moins, et leurs voix se font moins entendre et pèsent moins dans les arènes où sont décidées 
les règles, les budgets publics et arbitrées les contradictions sociales dans la cité. A quelles 
conditions sont développées les capacités individuelles et collectives 
des plus vulnérables de se faire entendre  ? Existent-ils des savoirs et 
savoir-faire citoyen, des dispositions ¨ agir qui peuvent sõacqu®rir 
pour mieux faire entendre sa voix  ?  

Cõest le pari des m®thodologies issues de la tradition am®ricaine du 
community organizing.  Ce processus dõorganisation des 
communaut®s dõhabitants qui sõest ®tendu ¨ lõorganisation des 
travailleurs précaires, ou des usagers de services publics ou de 
lõaction sociale vise ¨ structurer des int®r°ts communs, le plus 
souvent en réaction à des dénis ou privations de droits, et dans tous 
les cas face à une asymétrie de pouvoir. La théorie et les méthodes 
de l'organizing trouvent leur origine au milieu du siècle dernier dans 
des mouvements sociaux organisés par Saul Alinsky dans des 
quartiers pauvres des États-Unis. Souvent en situation de 
vulnérabilité sociale et/ou de discrimination, la communauté 
organisée devient capable de mener des actions revendicatives 
significatives, conduisant à des possibilités de négociation avec des 
institutions pour agir sur des problèmes de logements insalubres, 
salaires indécents, conditions de travail inacceptables, interdictions 
d'accès à des lieux publics, etc.). C'est un mouvement à forte composante politique qui mise sur les 
capacités des citoyens à s'autodéterminer et à s'auto -organiser pour gagner du pouvoir collectif (on 
parle d'empowerment ), moyennant des méthodes adaptées. En plus de constituer une aide citoyenne 
à la compréhension et à la transformation des situations de vulnérabilité par les citoyen.nes  
eux-mêmes et elles-m°mes, la dynamique dõorganisation contribue à la vitalité d'une démocratie 
locale et participative. Mais cela n'est possible qu'avec de nombreux leaders citoyens capables 
d'initier les actions et de faire essaimer le mouvement, ce qui suggère la maitrise de savoirs et de 
m®thodes sp®cifiques. Cela soul¯ve alors des questions relatives aux processus dõacquisition de ces 
savoirs et méthodes, et donc de formation.  

La conf®rence pr®sentera les dynamiques dõorganisation des communaut®s et dõaction collective ¨ 
lõïuvre avec l'association Alliance Citoyenne que dirige Adrien Roux. Elle interrogera ¨ partir de 
quelques exemples les questions de développement, d'empowerment, et de formation citoyenne 
pour les personnes en situation de vulnérabilité. Les conférenciers porteront sur les questions 
abordées un regard croisé entre sciences politiques et sciences de l'éducation et de la formation.  

Conférence publique 

Vulnérabilité sociale, empowerment, et 
formation pour la mobilisation citoyenne  
Adrien Roux, Alliance Citoyenne et Institut Alinsky  
Simon Flandin, Université de Genève 
Jeudi 13 juin 2019, de 17h30 à 19h30  
Uni-Mail, salle M1160 
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